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Le sénateur Boris Markov descendit de sa limousine et s’étira. Il approchait de la soixantaine et ses voyages commençaient à le fatiguer. Il regarda autour de lui. Les bureaux du CERN étaient vieillots ; ils dataient du siècle passé et auraient eu besoin d’un sérieux rafraîchissement. Mais la Confédération Européenne était de manière chronique à court d’argent public, malgré des prélèvements importants réalisés sur les citoyens de tous niveaux sociaux.


Il savait que les programmes de recherche souffraient d’une sévère arthrose bureaucratique, et que les fonctionnaires-chercheurs, souvent en place depuis plus d’un quart de siècle dans la même fonction et le même domaine, posaient sur leurs travaux un regard bien plus désabusé que neuf. Le nouvel Empereur Élu avait promis de changer tout cela, mais il s’attaquait à une lourde inertie et à des égoïsmes bien ancrés. La Confédération Européenne offrait encore une belle façade, mais sa structure était vermoulue, et toute modification menaçait de faire s’effondrer son édifice branlant. Il secoua la tête et chassa ces pensées parasites de son esprit. Il avait une mission à mener à bien, évaluer le degré de dangerosité d’une nouvelle technologie mise au point par l’équipe du Professeur Marc Loiseau. Il s’avança vers le bâtiment gris haut de quatre étages, et vit le chercheur qui venait à sa rencontre. Ils se rejoignirent devant l’escalier et se serrèrent la main. Le scientifique l’invita à le suivre, et il l’accompagna jusqu’à son bureau. Après avoir pris une tasse de café, il le suivit jusqu’aux laboratoires situés un peu à l’écart. Le physicien ne manqua pas de lui faire visiter une portion du LHC, le collisionneur de particules élémentaires, véritable cathédrale technologique souterraine. Les installations dataient bien un peu, mais demeuraient néanmoins impressionnantes, même si elles n’atteignaient pas le gigantisme et la sophistication des anneaux accélérateurs de particules construits par les Américains ou les Chinois sur la Lune. Le sénateur écouta les explications du scientifique, qui arriva bientôt au cœur de son sujet : le développement du chronoscope, une technique permettant d’obtenir des images du passé.


— Voyez-vous, expliqua le Professeur Loiseau, nous ne pouvions en aucun cas rivaliser avec l’énergie brute déployée par les accélérateurs lunaires. Nous communiquons aux protons que nous faisons s’entrechoquer une énergie cinétique comparable à celle d’un moustique en vol, alors que nos rivaux en sont à faire entrer en collision l’équivalent de deux TGV à pleine vitesse. Nous ne jouons simplement pas dans la même catégorie. Aussi avons-nous dû faire preuve de finesse et d’astuce, et, ce faisant, nous sommes tombés sur le concept du chronoscope.
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